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Le rninerai d'étain rnatière dont on tire l'étain - est éga-
lement connu sous Ie nom dé "pierre d 'étain" 7 'ou cassitérite. 
Ce dernier . terme en est ladénomination minéralotique, et est 
dérivé du Grec "kassiteros" qui ·veut dire étain. Les gisements 
de rninerai d' étain les plus anciennement COY'lDUS se situent en 
Cornouailles, au Portugal et en Espagne. 

L' extraction du minérÇl.i d' étain en Europe ., Centrale, àsavoir 
en Saxeet en BOhême, est beaucoupp1usréeonte. Les ' premiè­
res exploitations datent db. XII,;., ème siècle ~ près de Graupen, 
dans les Monts de Minerais (Erzgebirge). En raison de plu-:- . 
sieu rs guerres ,entre autres la guerre de Trente Ans, cette 
industrie fut souvent interrompue penda:u.t dizaine d ~années .• 
Grace à plus ieuy's sourcGs de renseigYi.emcnt stell es que rap­
ports sur l e s t axes; ' rapports ,de pese agG e t autresj -il a -été 
possible de dét e rminer avec assez de I)récision 7 l e s produc­
tions dans cette région. En 1400 la production .se situait 
aux environs de 2,000 centner,en 1500 aux eYlvirons de 20.000, 
en 1550 aux environs de i6.000, en 1600 al.J.X environs de 8.000, 
en 1650 aux environsde 1.500, en 1700 aux: environs de 5.000, 
en 1800 aux envirol1s de 6.000 et en ~r850 aux environs de 
2.500 centner (1 cèntner = 50 kgs) • . Ala findu XIX erne siècle 
tous travaux avaient pratiquementcossé. 

11 va sans dire qu' ave c Ie déve lo'ppernent du t~räfic mari time, 
des cont a cts plus ou moins perrnanentss'établirent à la lon­
gUe ave c Ie s l~ays en dehors de I' Europe, et permis ceux:-ci, 
avec . le Sud-Est de l'Asie. Au début, la MEüaisie seule pou­
vat t · couvr:i.r 10 s be soine en ' étain dè I' Extrême-Orierit, car 
selon <;l'anciens''Contes, Ie mineraid'étainn'aurait . :é-té dé-
couvert ,à Banka qu' aux e nvirons :de 1710. ' . 

Bien que la 'fJrésence de minerai d' étain sur l' ile de Billi­
ton ai t été 'connue depuis l ongtemps des · Chinois ,les auto­
rités manquaient d' encourageme nt pour commencer 1 'extrac­
tion. Ona laissé à l'initiative privée Ie soin d' e ntrepren­
dre avec tous les r~sques des picinnierset ceux d'investis­
sements pour un objet dontla valeur étaitalors inconnue. 
En l' an 1850, S .k. Ie Prince Henry et Ie Baro n van .Tuyll van 
Serooskerken demandèrent au gouvernement une conces sion pour 
eJÇplorer 1 "ile i ell e leur fut accordée Ie 23 mars ,18 52. En 
1860, cette conces s ion passaitaux mains de l a Billiton Maat­
schappij alors établie. 
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L' extraction sur l' ile de Singkep fu't commencée en 1889, 
p .ar la Singkep Tin Maatschappij. En 1934, la Billiton Maat­
schapp,ij priten mains les intérêts de la Singkep Tin l'{laat­
schap'pïjil'exploiiation fut alors assurée par la Singkep 
Tin Exploitatie M8.atschappij, filiale 'de la Bi1liton Maat­
schappij. La production de l' île de Banka était aux mains 
du gouvernement. . 

Voici quelques chiffres de production donnés en longues 
to·nries d'étain contenu dans le minerai. 

Banka 

18 60 .o ••••• oooao •• 5 .034 
1880 .0 •••••••• 0 ••• 4.418 
1900 oo.ooa.eoooo •• 12.323 
1920 ••••• 00000.00. 13.37 6 
1939 O O •• O. "Oo o ,",o" a 15. 812 

. Bi11iton 

243 
4.798 
4. 629 
7. 836 
9.580 

Singkep ' 

66 7 
650 

1.262 

Pendant leur o ccupation, J,e s Japonaü, pous,sè rent la p:r:oduc,,; ,' 
ti on jusqu 'à épuise,ment et après la li borat ion, la totalite , 
du' matériel dut ê tre r evisée ou entièrement remise ·à neuf ~ . 
A cè ' D1oment, la Bi1litonMaatschap':?ij 2vait entre autres 8 
yUp€:! r~drague s,e n . se rvioe,. qu-i pouvaient travailler à une . 

. P:r.q fQ u deur d. e , .30,_mè1t;r;~ ,s ~ ( 98 ·:Il ie~I3 .~ .. ! ... 1,~ ,.. te,rl~e , ~xt.:r§ .:i,~~ ._ p~:r'~ ,_ 
une de ces drague s represente ralt . e nVlro n 3 mlll10ns de . me­
tres cubes par an.Ce qui revient à d il~e qu' en un an, tro is 
de c e s super .. dragues pourraicnt creu so r un canal gui divi­
s erait l' Angl eterre en ,a'eux' a v è c 1.lne· profondeur de 5 m. 
(1 6 pieds)et une l a r geu r d e 25 Irt. ( 80 p ieds)~ 

. . . .. . . 

Les principales ' r6gi 'o~s p r Qdüctricos .' d' ótain sont à présent 
la Malaisie, la ' Bolivie . J .' Indo nosie, le Congo belge , le . 
Ni ge r, I e Siam (Thai'lar::d).La production 'de ce s pays s'est 
élevée r esp ect;ivement en 1948 , à 44. 815, 37.33 6, 30.613, 
1 2 .859, 9 .23 6 .et 4.240 longues tonnes. Le total qe la pro"; 
du ction mondial e cette arlnée -là fut de 151.500 longuesto.TI--
nes. 

. '-. 

L' extra ction dans l' tlede . BaJ,}ka, auss i bi'en quedans ' les ' 
île s de Bil1iton et ' de Singkep est ,piacée:Ef nt ièrement ·· sous,., 
la dirècti,on do la "Gemeens cháppe lij'ke Mijnbouwmaat s chappij '.' 
Billf to rilt ~ . ... . 

., -. -. - .,-.-
" . J 
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ETAIN METAL 

La ' civilisation date de l'époque de la découTerte du féu et 
des ïnétaux. L' usage des métaux est à l' origine de la civili- , 
sation .. 

La mythologie grecque raconte que Prométhée ' vola lé feu du 
ciel, mais 'personne n'a pris lapeine ,de nous dire qui a dé­
couvert l'existenèe del' étaiil.Il est ' vrai qu' une cöm:iais":' 
sance a été acquise à ' la suite ' de fouilles au sujet de l' é­
tai-n, dans les teinpS ' anciens. ,Mais rien, pour ainsi dire, 
ne nous est parvenu en ce qui concerne l' e:h.ri;raction du mine­
rai d' étain. Pour autan t que l' on sache, l' étai n a été d' a­
bordutilisé non pas ' comme un métal indépendant, mais sous 
forme de bronze. Le bronze est unalliage de cuivre et d I é ~ 
tain et , les analyses des plus vieux specimen montrent que 
eet alliage était constitué d'une partied'étain pour 9 par­
ties de cuivre. Pr~s de l'ancien Palais Impérial de pékin, 
il y a p~r exemple 9 grandesplaque~ de ' bronze faiies par ' 
ordre de l'Empereur Yil. de , la dynastie Hsia (2213 Étv. J.C.) 
dlun métal origin8,iredes 9provinces de la Chine. 11 est 
,pratiquement certain que I ,' étain et Ie cuivre pour cel? pla­

" ques venaient de la province ' de Yurman~ Même 1500 ans plus ' 
, ·, tot , "pendant la pétiode deWól'1g Di (370Q" av ~ , " J ~ C. )' les Chi­

nois utilisaient déjà de l'étain pour la fabrication des 
monnaies et des outils. ' 

En Europe, ce furent le s Pheniciehs qui , manipUlèrent 1 'étain, 
,aux environs de l' an 1200 av. J.C. Audebut, ' ils importèrent 
Ie métal dans d'autres pays" en Ie faisant venir d'Espagne 
ou ils avaient ét,a blides ports <;le transit ,11ötammen t à Gadès 
(maintenant appelé CadiX) • Quand Rome é,tabli t sa suprématie 
autour de la FiléditerraneEi, les Phéniciens durent se retirer. 
L,' :Unportance " de ' I' Espagne diminua considérablement sous la ' 
règlementatiol1 romaine, au grand detriment de' la production 
de l'étain. LaCornouailles au 'contraire commen9a à devenir 
florissante. A cette époque, I' ét,ain de la Cornouailles étai t 
trans porte par des marchands gal10is vers Ie s regions de la 
Méditerranée. Huit ans av~ J.C. Diodorus Siculus qui vivait 
au temps de Jules césar et d' Aug\.1ste, avait déjà decrit com­
ment les premi ers étains étaiènt expédiés à Ictis (Vettis, 
ce qui est probablement mainten$nt l'ile de Wight ' ou Mont 
Michel) et réexpédiés de là vers la cote OUGst de la Gaule 
(France). Le transport par terre à la rivière Rhone durait 
30 jours et etai t effectue par chevaux de bat. A cette époque 

Marseille 
---~-



-4-

Marseille était à la fa is le magasin et le marché d' étain. 
Vers cette date, l' étain jusqu' alors appelé Kassiter:os ou 
Plumbum Album, (~ut . dési gn~, en làrrgnge" cel t ique, "Staen:'" ou 
"Istaen" dénomins:tîon bient8t latinisée pour deve,nir"~s:ta.n':'" 
num" qui est ' le nom retenu jusqu' à aujourd' hui. 

EnCornouailles; il Y a enco re des vestiges de fanderies da­
tant de la période appelée celle des "Maisons JuiVes" par les 
indigènes, ce qui fait pens er, que les fonderies et ' le commer­
ce étaient auxmains des Juifs durant lè Mayen-Age. ' ." . 

Que l' imposi tion de taxes n' ai trien d' extraordimiire 9 cela 
est démontré par les documents que 1 t on 'possède. Au XIII ème 
siècle, chaque lirigot .d'étaih exporté étalt estatnpillé; la 
taxe ' s' élevait à 1 Mark par lihgot ( 1 Mark' -= 13 l!Sshillings). 
Edoua;rd, Ier changea 'cette taxe en 1305 et la porta à4 shil­
·lings' par 50', kgs i cette taxe ' d' estamp:il1a-ge ': eta'it excessive­
mept:,.élevée sLJ .. " on considère que l' étain'valait sur le mar­
ché .environ 13 shillings ,par 50 kgs. · 

.. 

En 1570, sous le règne de'la Reine Elisabeth, un grand nom­
bre de ' mineurs allemands furent ' envöyes en Angleterre, afin 
d'ameliorer les méthodesinini~res ~ng~aises. A. cette ~poque; 

.1:aL· pÎ'oduc-tio ·n;· $~élëvai î} Làfrp-röxiiriüit'ivêm-ent ;)à . 146 0 ' to·nnes ' pé:r · 
an. 

Vers 1720, les premiers.étains venant de , l'Extrême-Orient 
" Jir,ent . leur apparition ênEuro pe _ Nous dis cuterons ; de ce te:0-
:ritoire d'tm-.peu :plus près. ' ' , . 

,A_ A 

, Au début, la ,"Verènigde Oast Indische Compagnie" (Cie de l' D­
nion Est Indienne ) 'B' apl)rovisionnait ,d' étain en Malaisie. 
Vers l'année 1710 cettê-:compagnie çommerr9a à acheter de 1'6-
tain Banka au Stütan de Palembang. Le " V.O.C .. (C.U.E.I.) entre 
autres acheta les quant i tes suivantos; : , : ' . 

En 171S 
" '1730 
" 1750 

• • • ~ • "dl '- ' . 0 .~~. " : 0 o' Cl), •• ;, • Cl 0 • I) • ~ , ,"t :; ~': o : , •• ,ti' ,; .... 271 , 78 
4.5 66,20 . •••• 0 •• "t . ' ".e , " ..... DO •••••• 0 ' . '0 " :0: • 0 ••• ~· o • "' 

••• ti •• (I • 0. 0 a • 0 .' q ,. •••••••• " •• 0° , .. . .. ~ • ,. ,. '. 1 ~ • $ 2 6 , 90 
ti 1 770 0..... " • . 0 • • 0 • .0 f;! f;! • .o ' (, 9 0 • 0 ,0 • • • : ' f;! • (J (I 0 o· :;., 0. ~ . 4 , . .. . 

11 1790 . " ' .. .. , ~ . 
• • ;.... . Co (I •••••• (I (I (I (I •••••• ,. , (I ••• (I ••• , .. , ••• ' -e .0 : 0 

(l'pAcul = ± 61 kgs) :.! 

35.225?99 
22.043,59 

picul 
11 " 

1I-

lt 

11 

En .ce-s. ' tentps r e oulés, le mïn~Tai d';.étainprovena nt des iles 
Banka et . -Bi;lli-ton était fondu sur plaoe~ De nos jours, l'en-

semble ----
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s~mble de la production - pour ce qui n l cst pas venduail- ' 
leurs - .est traité -dans lafonderie de la Billiton Maat­
schappij ' à Arnhem. Dans cettefonderie, la plus importante 
du continent européen, les marques bien connues Billi to~ 
Tulipe et Agneauet Drapeau, sont· pro du it es des minerais 
originaires des îles Billitön et Singkep. Ces tnarques sont 
vendues par l' organisation de ventes de la Billi ton Maat­
sch~,ppij, la NCi;lderle.ndsche Tinhandel Maatschappij. La même 
fonderie pro duit l'étain Banka en partant de minerai venant 
de l' ile Banka i la marque est vendue par . le Kantor Pendjua­
lan Hasil TarnbangNegeri (Bureau de Ventes de la Production 
Minière du Gouvernement). . 

Même les scories d' étain - résidus de la conversion de mine­
rais d' étain en .étairi - trouvent une application utile.. Ré,.;.; 
cemment, les usines d'·Arnhemont cominencé la production 
d 'Estanisol IILaine de seories d' é.tain" ,un produit isolant 
thermique et açoustique, convenant parfai ternent à Ta fois 
dans la construct ion des maisons et à des fins industriel-les. . . . . . . 

. ' . 

Indépendamment de l'·étain et de la laine de scories , d' étain, 
Arnhempro·duit dE:) la ,soudure ç1' étain, q,u métal blanc, du mé-:­

_ . ~_~_ .. -t,Çl.l 'f'd,'imprimeri~ , .;.du ,plomb '~pn~~rnon,i~ux. h dM . pl()m;b ,~ dp ux", ~ t ~ du ·. 
bronze. Ces produl ts sont egalemerrt vendus par la Nederland­
s che Tinhande 1 Maat scha PIJ ij . 

. ~ '. 

Depuis le 15 ème siècle, l'étain étaitprinc:Lpalement uti­
lisé pour la fabrication des obJets en potéo dfétain, mais 
dans les dernières decades cette forme d'utilisation a con­
sti.. tué un-trè s faible pourcentage , .. ainsi qu '>il ressort .des 
chiffres ci- anrès . 

.L 

En 1948, la consommation mondiale d'étain .s'est 
environs de 140 .. 000 iong tons répartie s ainsi : 

élevée a,ux . 

Fer blanc . . 0 ......... . ... . ...... 48.500 tonne slongues (34,7%) 
Soudure .• . ~ •.•••. •• • • .•.....•.. . 37.400 . " . H (26 . 7%) 
Métal blanc ........ " o .... ~ ... . _.20.200 11 · . " (14.4%) 
Bronze ..... . . . ......... .. " 0 . ; •• 13.400 . 1' ,,( 9.6%) 
Etamage etc . .. . . . . ; . ....... .. ' . • .• 8 . 400" ,,( 6 %) 
Produit s chimiques · et divers 

( parmi ceux-ci l'étain pour 
la fabricati on de la potée 
d'étain) • . Ge ••••• ·., •• ••. •• · : •• • • • 6 . 20:0 I:' . tt (4.4%) 

Feuilles et tubes • ... . .••.• • . . . .• 5 . 900 " tt (4.2%) 

-,.--,-,- ,, -
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EXPQSITlON' DE LABILLITON MAA~rSCHAPPIJ , r: . . 
. "" . . .~ ~ -

~I. Modèle ' de dragUe ~ godets V "LAJifDJI" 
La drague If LANDJI" a été consttui te par "Werf Comad 11 

à Haarlem éri'1925. , ,,' 
'A pariir ,dui septethbre environ" il sera ' exposé un 
, modèlede l'une des plus ' récente~ draguesmaritimes, 
18 "~IIE:tmA~Ag", mise en service en 1948. , 3 
Terre ,traltee ~ ...•...... ~ •... ~ .•• 3.000.000 m par an 
Pro fondeur de dragage maxima ~ '~ ~ • ~ 30 m 
Longueur du ponton (mwlre)' :. ;;. • 66 m 
Largeur dU: ponton (n'avire) •.•.•.• " 20 m 
Tirant d~e8,u •.. 0.0 ,'"." 0 0 0 o. t. " . I' I' a _o. ~ .. _. ~ 3.20 m 
Nombre degodets ' ••. , ~ •• ~ •• ~ • " .• ~~' " 128 
Conte~ari6e deSgödets ....... ~ '; .,' 400 1 
Vitesse de dre<&;agepar minute , .,, ' 22 godets 

11. Sa cs ' de minerai dlétain 
Lingots 

I! 

" ' 

" 

de !I Billiton", garanti 
I! I! Tl11ipe I!, garariti à 
I! , : I! Agheau & DrapeElul! ; 
I! ' ', ' , 11 .. I! .. ' I! ' 

, c1. ' a 99.9;0 Sn rDln~ 
99.85% Sn min. ' 
garanti à ,,99 ~5%' Sn min. 

, I! , \ ' .~,~~, . ~,~ f min. 

111. Photö: Aino'li:i..sSement' 'de l ~ ' terre ' ;exirai t Ö' pnr inst'alla-
tion hydraulique ( Billi ion) ' " .. 

, ' y. Sacs de .:rtiiiierai ci i ~i;ail1 ' " " 
Lingots · de "Bill'iionll ~, .. gal;'anti ~à . 9~9 . ,9~ Sn min. 

I! li,' ,flTulipo", g'àrantià ' 99.85% Sn min. 
I! Ij, I! Agneau & 'Dra:penu" , garanti rà 99.5 .,% Sn min. 
I! I! !I 11 ' " 11 ' " " 99% Sn min. 

, " 

VI .. Photo: Erecti'on finale ' de lä élr~,gue à étain "KÀLMOA" 
( Billito n) '" . 

VII. 
. . ' . , 

Vitrine d' exposi "tion , , . ' " ' '.'" .' 
a)différentesespèces .deroche trouvée ,dans l' île 

de Billiton; 
b) photo graphie ' du galion ,".LUTINE" . 

En 1799, I e gc.lion I! LUTINE'''' ' fit, nnuf'ro.ge o..u ,large de 
Terschelling. Au cours :des t empEl, ,'une partié d e l a 
précieuse carga ison fut ' l.;écupérée , lI1:."'1is o..u morn'ent ou 
In dr2gue "KARIMA'l~A. I~ .s',8rnployait .à,récupérer 'lè solde, 
on e st'irn8. i t n .une valeur d r o..u .IDo ins 3.500 . 000 fl orins 

; .... d' o..vant '-----



·00 0;0;.. 0 

-7-

diavant-guèrre, ce qui restai t encore au fond de 

la mer. ' . . '. . . . 
1e 10juin 1938, .Ia "Y.ARIMATA" commen9ai t Ie draga-

g~ ,I et Ie 29juillet étai t trp uvé lè premie r lin­

got; qui devai t in~lheureusemel1t être Ie seul. 

Le- l2septembre 1938 1 Ie s re Cherohes' étaient défi-

ni t ivement àrrêté es, . .. 
Sont èxposés d.anS la vi tririe : . 
tÜle ' copie , dulingot ,cl ' or, récupéré, ,lequel pesait 

trois kgs, 8.insi gu'urie phqtographie , du "LUTINE" 

et quelqu8s bo·ulets' et clous arrachés au gEüion 

par . 1a'~KARIMATA.". ' .. 

e) deux ariciens lingàt s d' étain, datarlt de l' époquG 

OU Ie minerai ' étai t fondu SUl' placè. · 
Les marque s L 55 et L 10 indiqu~nt que Ie m.inerai 

devai t venir des mines IIGemoerae" et "Kloeang lf 

{District Lenggari~-Billiton) . . 

VIII. Photo: ' une dr8:gue en servicedevant la c.8te (Bïllit on) 

XX, Photo: dé ch1öl,rgernerit de , snes de rninerai d' (hain (H. M. B.-

-. • Arnhem) ' - " , ; ' . . . • . ' . , 0 . 

. X. Maquette('j.e l' 118 (Je ,Bil1~ton. " . 2 

La surfaoq de l' lleest tres supe:tl8ure à 4.000 km • 

La route priJtcip$,lequi coupe l' ile d ',Est en Quest, 

a une longueur dl envirori 90 km~ . . . . 
Au Nord-Quest~~~ns lacirique, ' sl~terid l~ yiile prin­

cipale, Tandjong Pandan; ou sont ét~blis .l es bureaux 

du gbuvernement et les bureaux du siège central de la 

Gemeens cha1)pelijke Jhjnbouwmaatschappij Billi ton. 

Au Nord-Est ~ 'se tro1Jve .la mine soutel''raine 'I}aappa Kam-

.p~tl1 nan ,en activité pour' le moment, les Jappnais l'ay­

ant complètement inQndée lors 'de l eut . occupatión. 

Al' Est ~ plus bu mo ins au een tre de l' i1e, sui' la c8t;e, 

estsituée la. .Ville .de Manggar .. avGc sa .grE1.l'idè· centrale 

®leêtriquequi fourni-b le80urant aux dra'guesen SGr­

vice jU13q u i aux möht aghe s du coté a ti Sud-Quest (coloré,es 

en vert fonce sur la maquette) et jusqu' à la 11 Klappa 

KarnPit 11 mine' du coté No rd-Ouest. . 
Les · au·crGs.drp,gue,s ont leur pr6pre ins tg:L:L~ltion de force 

é l e ctriqu.e. 8, bOrd. ,'" . 
• • 

~ ~ ° T • • ' 

XI. Maquette duquartier Samak (une ,partie de Manggar dans 

l'ile de Bil liton) 

Le 



1e nom de ce quartier vient de GoenoengSamak, si­
tuée au Sud-Ést (goenoeng = montagne). 
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1a maison du directeur est batie au haut de cette mon­
tagne. Au Nord-Ouest se trouvent quelquescourts de 
tennis. Au Nord du dernier court sont établis l'ho-

· pital chinoiset Ie clinique. Au Nord-Ouest se dres­
. . se -. l' ensemble desbatiments de la centrale électri­

que au milieu ·de laquelle se trouve ~ Ie réservoir 
, contenant l'eau deréfrigératión pour lesmoteurs 
diesel~ En face sé trouvent l'usine dB fabrication de 
la glace, l' approvisionnemertt en eau · potable, et la 

· piscine 1/ Au Nord sónt les Iftangsill(logements de la 
Police) • 

XII. Pboto: Aff'inage · dans un ·four 8. réverbère (B.M. B.-
Arnhem) .. - . . 

XIII, Photo: Per9age d'un four ~ réverb~repour la coulée 
de l'étain~ -

XIV. V i t r ine d' e xp 0 s i t io ri . 
· Autrespr'oduits-Billiton: .. 
Éstanisól ·láine -dèscories 

. . . " 
Soudure d' eta in 
Métal bianc 
Métal rl'imppimerie 

. Bronze 
Plomb dur (antimotl'ieux) 
Plomb doux 

. ~ ' ,- -." 

(49-50% Sn) 
,(80-90% 11 ) 

( 3- 9% If ) 
,( 5-20 ~s 11 ) 

XV. Photo: raffinage de liétairi (B. N.B.-Arnhem) 

XVI. Photo: Coulée del 1 étain darts les moules (H. M.B.­
Arnhem) 

., 

XVII. Maquette d'un tlKóelit" e i d'un ItKollong"en activité. 
(vieille méthbdediektraction de l'étain) 
De i à gaJbHe p~ri U~ r~issoaU qtii i sn sou~ce au pied 
d'une collinei'le lit de CG ruiss eau, cóntient du mine­
rai d 'étain. Ce 'minerai d '6tain était enrichi par l'eau 
qui coulai t et était d~posé Ie long des ri~ es (toute 
la partie centrale 00 11 maquette) tandis que Ie s é lé­
ments plus légers, tels que sable, argile etc. étai­
ent entraînés par I e courant. 
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Des deux cotés de la vallée la rivière était détour­
née et la partie gauche de la reproduction montre la 
di gue d' amont • 
Au centre de la forêt qui poussedans la région maré­
cageuse, Ie fo rage du terrain est exé cuté selon un 
plan métho dique dont les résultats déterminent si la 
terre extrai te contient suffisamme nt de minerai pour 
en justifier Ie traitement. Près de l'emplacement 
du forage~ un peu plus vers Ie premier plan, est un 
"koelit" travaillant sur la rive ha,ute de la vallée. 
1a couche de terrain supérieure contient du minerai 
d' étain; Ie minerai, sous fo rme de grains ·fins, est 
intimement mélangé au sable. Afinde parfaire la sé­
paration du minerai et du sable, il est tenu compte 
du fait que les grains de minerai d' étain sont plus 
de trois fois plus lourds que les particules de sable 
et d'argile. 1a terre extraite est convertieen boue, 
dans des chutes à travers lesquelles coule l'eau. Ain­
si, plus lé~ères ,1esp9.rticules de sabl e et d' argile 
so nt emportees, tandis que Ie minerai d'étain se dé-
po se. "-
Au milieu de la maquette, se trouve un vieux "kollong" 
en acti v ité. Dans d~ . tê:1..S ; ~ empl?,ce,m~nt s "la j,plupart du 
temps ,la couche du .dessus ne contiendra .nas de minerai 
d' étainîcelui-ci .. est trouvé à une certaine profondeur , 
dans une couche de terrain appelée "kaksa" . 11 s'ensuit 
en conséquence que si l'on veut atteindre Ie minerai, 
on do it d' abord enlever la cQuche de surface • Dans cet­
te opération la difficulté consiste tout particulière­
ment Èt tenir Ie pui ts . se c. Devant Ie "};:ollong" s' étend 
I' amoncellement de minerai ("kaksa toi"). 
En face se trouve Ie four d'affinage chinois. Tout à 
fait à droi"te se tient la maicoYl iinoempang" (habi ta­
tion pour les ouvriers chinois). Aucentre des batiments 
les plus éloigné~~ il y a un petit temple avec des mai­
sons pour les contre-maîtres chinois de llexploitation. 
A droite cuisine e t magas in. Au premier p lan pièce pour 
les repas. A gauche les maisons des ouvriers chinois. 

XVIII. Photo: mise en préparation des envois d'étain. 
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